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Cette formule, dont l’origine est obscure, nous dit quelque chose de fondamental 
sur la foi chrétienne. 

Cela a beau être un adage du XVIIe siècle, il est toujours d’actualité. Il formule la 
nécessité pour toute Église chrétienne – les catholiques, les luthériens et même les 
réformés – de se réformer. Cette locution latine peut être traduite de plusieurs façons : 
“L’Église doit se réformer perpétuellement” ou “L’Église est un sujet perpétuellement en 
train de se réformer.” L’Église, dans ce contexte, étant entendue comme l’ensemble des 
communautés et individus chrétiens. 

Le mot semper (“toujours”) ne doit pas être compris dans le sens de la réalisation de 
nouvelles idées pour la seule nouveauté. Au contraire, il s’agit d’un semper qui exprime 
la continuité de l’Église par une remise en question permanente et un renouveau continu. 
Un semper qui nous pousse à nous poser les questions suivantes : Pourquoi sommes-
nous Église ? Sommes-nous vraiment l’Église que nous souhaitons être ? 

À chaque époque ses défis 

Aujourd’hui, le mot Réforme avec un “R” majuscule évoque toujours Luther, Calvin et la 
critique de l’Église catholique du XVIe siècle. Mais cette Réforme n’était pas la première 
ni la dernière de l’histoire du christianisme. À chaque époque, l’Église chrétienne a fait 
face à des défis particuliers. 

https://www.reforme.net/religion/protestantisme/2019/10/02/la-fete-de-la-reformation-cest-quoi/
https://www.reforme.net/religion/histoire/2017/07/11/serie-les-autres-reformateurs-3-jean-calvin-le-reformateur-francais/


Si l’on croit souvent que Luther est l’auteur de Ecclesia semper reformanda, l’origine de 
cette formule n’est pas sûre. On en trouve la source chez le pasteur hollandais Jodocus 
van Lodenstein (1620-1677) et cette idée est même déjà évoquée chez Saint Augustin. 

Karl Barth 

Néanmoins c’est grâce au théologien réformé allemand Karl Barth (1886-1968) que cette 
expression gagne une grande popularité chez les protestants. Barth la mentionne en 
1935 dans sa Dogmatique, son œuvre majeure : à travers elle, il affirme que l’Évangile 
est le moyen par lequel l’Église doit être constamment réformée. 

Dans Ecclesia semper reformanda, on décèle à la fois un appel à l’Église dans son 
ensemble et à l’individu chrétien. “La foi, par nature, ne peut pas être figée, elle nous 
pousse sans cesse à nous interroger nous-même sur le rôle que joue la Bible dans notre 
vie”, résume Antoine Nouis, théologien de l’ÉPUdF. 

Ce qui est vrai pour ses membres est vrai pour l’Église. Et pour rester une Église qui 
prend au sérieux sa mission, les chrétiens doivent rester ouverts à de nouvelles façons 
d’être Église. 

 

https://www.reforme.net/religion/protestantisme/2018/12/05/qui-etait-le-theologien-protestant-karl-barth/

